
Toulouse par Nicolas Delesque Directeur, de la publication

Ce numéro est entièrement consa-
cré à une région et à sa capitale 
culturelle et économique :  Toulouse 
et la région Midi-Pyrénées.  Ce 
coup de projecteur sur un terri-
toire se renouvellera trois fois par 
an. Il nous semble important d’illus-
trer, par des actions pertinentes et 
des projets en cours, la dynamique 
mise en oeuvre à l’échelle d’un ter-
ritoire.  Il s’agit de valoriser les ex-
périences existantes, comme autant 
de pièces d’un puzzle à assembler, 
pour répondre aux enjeux de notre 
système de formation qui oscille 
entre « concurrence mondiale » et 
« engagement local ».

Cette nouvelle dualité résulte pour 
une part de la nouvelle autonomie 
des universités et de leur rôle 
réaffirmé dans l’orientation, l’accueil 
et l’insertion de leurs étudiants, 
mais aussi dans la place de plus en 
plus importante que prennent les 
collectivités territoriales. La notion 
de territoire « apprenant » com-
mençant à devenir un objectif pour 
certaines d’entre elles, inutile de 

cacher que la concurrence entre 
territoire a déjà commencé.

Dès lors, il est urgent de contribuer 
à l’émergence d’une réelle société 
de la connaissance. La formation du 
plus grand nombre n’est pas la plus-
value sociale d’un système d’édu-
cation plus compétitif, elle doit en 
être un des objectifs principaux. Le 
le Haut Comité éducation - écono-
mie - emploi (HCEEE) a récemment 
pointé le déficit de diplômés de 
l’Enseignement supérieur en France 
en attirant « l’attention sur 
l’importance des moyens 
qu’il faut dédier à l’atteinte 
de l’objectif de 50 % de 
diplômés du supérieur (…) 
ce qui suppose une évolution 
profonde de l’enseignement 
supérieur dans le sens de la 
convergence nécessaire de 
l’économie et du savoir. » 

Valorisation des expé-
riences locales, en France 
mais aussi dans d’autres 
pays de l’OCDE, confron-

tations des points de vue entre 
les acteurs de la formation, de 
l’éducation et du monde écono-
mique, attentes des étudiants, des 
enseignants, des chercheurs seront 
au programme du colloque du 9 
décembre organisé par l’Afev en 
partenariat avec la Région Rhône-
Alpes, la CPU et l’ANACT et 
parrainé par notre lettre.

En espérant vous y retrouver, 
bonne lecture pour patienter.

Univers-cité.info devient 
Universités & Territoires 

Merci aux partenaires
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8 Enjeux partagés. : handicap et discrimination. 

Valider l’acquisition d’une compétence solidaire et citoyenne  
au service d’une insertion sociale et professionnelle

Informations et inscriptions en ligne  > www.colloque-rsu.org

sous le parraInage  
de ValérIe pécresse,  

mInIstre de l’enseIgnement  
supérIeur et de la recherche

a V e c  l a  p a r t i c i p a t i o n  d e
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De nombreux indicateurs démontrent 
que la tendance au repli est en train 
de s’inverser. Trois exemples parmi 
d’autres ont retenus notre attention :  
le site du PRES est exemplaire et ou-
vert sur le monde, le développement 
durable est devenu une orientation 
stratégique sur Toulouse-I, Tou-
louse-II compte parmi les 16 projets 
exemplaires  particulièrement salués 
par la ministre  Valérie Pecresse en 
septembre 2008 et Toulouse-III monte 
sa propre crèche. 

UNE VITRINE SUR LA TOILE

« Etudier à l’Université de Toulouse, c’est aussi 
vivre dans la région Midi-Pyrénées. L’accueil 
des étudiants est au cœur des ambitions des 
établissements fondateurs de l’Université de 
Toulouse.» précise le site internet www.
univ-toulouse.fr . Ce véritable portail per-
met de tout savoir sur les formations, la 
recherche, les aides, le fonctionnement ou 
la plupart des projets en cours comme le « 
BUT, le Bureau numérique de l’Université de 
Toulouse », 

DEVELOPPEMENT DURABLE

Conscients de leur mission d’exemplarité 
en matière de développement durable les 
présidents d’Université ont adopté en 
juillet la charte « pour une alliance des uni-
versités françaises en faveur du développement 
durable ». Toulouse-I souhaite  définir les 
objectifs de développement durable de 
l’Université. « Economies d’énergie, bilan car-
bone, recyclage du papier... UT1 a décidé de se 

préoccuper d’environnement. Une commission 
dédiée au développement durable est chargée 
de mener la réflexion.»

REUSSIR EN LICENCE 

Toulouse-II Le Mirail met en place un « tu-
torat documentaire » . Du 6 novembre 2008 
au 30 janvier 2009, afin d’aider les nouveaux 
étudiants à maîtriser les ressources docu-
mentaires et à acquérir techniques et mé-
thode pour réussir dans leurs études, plu-
sieurs étudiants avancés (Doctorat ou 2ème 
année de Master) sont mis à disposition. « Ils 
assureront des permanences à la Bibliothèque 
universitaire (...), où vous pourrez les rencontrer, 
seul ou à plusieurs, leur faire part de vos difficul-
tés et résoudre les problèmes de documentation 
qui se posent à vous. Ils vous accompagneront 
dans la réalisation de vos exposés et autres tra-
vaux universitaires. » 

UPSIMÖMES

L’université Toulouse-III (Paul-Sabatier) a 
ouvert sa crèche le 1er septembre 2008. 
Elle accueille au total 60 enfants des per-
sonnels (40 places) et des étudiants (20 
places). Baptisé «Upsimômes», le bâtiment 
a été financé à hauteur de 1,6 million d’eu-
ros par l’université, la Cnaf, la CAF Haute-

Garonne, le conseil général de Haute-Ga-
ronne et la mairie de Toulouse.

Ouverture, préoccupation environnemen-
tale,  entraide sont des indicateurs du dy-
namisme toulousain.  n

tendance

la sortie du ghetto

PRES du coeur 
L’Université de Toulouse fédère aujourd’hui 16 établissements (universités, écoles 
d’ingénieurs, écoles spécialisées). Quelques chiffres pour mieux comprendre 
les réalités locales : 110 900 étudiants dans l’académie dont 86 000 à Toulouse. 
Comment résumer en quelques lignes la dynamique mise en oeuvre localement ? 
“ L’excellence scientifique et pédagogique, articulation de la recherche et de la forma-
tion avec le secteur économique et les attentes de la société” et “celle d’une université 
réintégrée au coeur de la cité et ouverte à la société et à l’innovation” sont les fonde-
ments du PRES de Toulouse. 

universités
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l’afev au cevu

Thibault Renaudin, directeur délégué de 
l’Afev, a été designé personnalité exté-
rieure au CEVU de l’université Toulouse-II 
Le Mirail depuis les dernières élections, en 
mai 2008. L’Afev avait organisé ces trois 
premières universités européennes de 
l’engagement  sur ce campus. Des modules 
pour favoriser l’engagement des étudiants 
ont été mis en place. Au delà de cette  
marque de reconnaissance, quels sont les 
enjeux  ? « La volonté politique de l’Afev de 
s’impliquer dans la vie universitaire afin que 
l’université devienne  un acteur social plus fort  
pour la ville et plus particulièrement pour les 
quartiers populaires.» argumente Thibault. 

 Info+

http://toulouse.afev.org

anciens
3 Bernard Saint-Girons a été président de l’Université de Toulouse-I Sciences sociales en 1994 
puis premier vice-président Conférence des présidents d’université (CPU) en 1997. Il devient ensuite 
directeur général de l’enseignement supérieur en 2007 et a été nommé  Délégué Interministériel à 
l’Orientation le 21 août 2008. 
3 Bernard BELLOC, était président de l’Université de Toulouse-I en 1998. Deux ans plus tard, il est 
élu à la CPU, dont il devient premier vice-président l’année suivante. En 2007 il est appelé à l’Elysée, en 
tant que conseiller du président de la République pour l’enseignement supérieur et la recherche. 
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Romain Cujives, 24 ans, élu à Toulouse 
depuis les dernières élections muni-
cipales, est conseiller délégué à la vie 
étudiante. 

Comment définissez vous votre délégation ? 

Il est évident que Toulouse manquait 
cruellement d’ambition pour ses étudiants, 
probablement parce que ces derniers n’étaient 
pas inscrits sur les listes électorales... Avec le 
Maire et l’ensemble de la municipalité, nous 
avons l’ambition de replacer les étudiants 
et l’université au coeur de la Ville. (...) Ma 
délégation est complètement transversale et 
implique, de facto, une discussion constante 
avec l’ensemble des élus.

Quels sont les projets pour donner du corps 
à votre mission ? 

Dans le domaine des transports, notre pro-
messe de campagne, à savoir la gratuité totale 
des transports en commun pour les moins de 
26 ans demeure notre objectif. La dette de 
Tisséo ne nous permet pas d’appliquer cette 
mesure cette année. Nous réfléchissons donc, 
dans le cadre de l’élaboration du budget 2009, 
aux façons d’abaisser le coût des transports 
en particulier pour les étudiants.  De plus, 
en partenariat avec Tisséo, nous avons d’ores 
et déjà allongé d’une demi-heure les plages 
d’ouverture du métro. Dans la même optique, 
nous venons de demander à JC Decaux qu’il 
ouvre toute la nuit les stations vélos Tou-
louse.  Nous lançons un projet du Conseil 
de la Vie Etudiante s’appuyant à la fois sur 
les corps constitués (CROUS - Mutuelles) 
et sur l’ensemble des étudiants désireux de 
s’impliquer dans la vie de la cité, qui vient de 
tenir sa première réunion le 12 novembre. 

Concernant l’accès aux sports, aux loisirs, à la 
culture, nous avons l’ambition d’arriver, d’ici la 
fin du mandat, à unifier l’ensemble des cartes 
existantes. Enfin nous réfléchissons à rendre 
gratuits les « Pass Toulouse jeunes » donnant 
droit à diverses réductions (théâtre, cinéma, 
bibliothèques, etc...) pour les boursiers et 
les primo-entrants. De plus, dans le cadre de 
l’opération « Toulouse Campus », la Mairie s’im-
plique avec force tant sur le plan de l’élabora-
tion du projet que sur le plan financier avec 
pour objectif notamment la réalisation d’une 
cité internationale des chercheurs au coeur 
de la ville de Toulouse. n

entretien

Effervescence 31

Albi, Auch et 
Tarbes
« Expérimenter avec l’Etat une conduite re-
nouvelée de l’action publique» est la citation 
mise en exergue sur le site internet consa-
cré aux « 20 villes moyennes témoins » sou-
tenues par la DIACT. Dans la région Midi-
Pyrénées, Albi Auch et Tarbes sont trois 
villes lauréates. 

« Un pôle de premier plan en Midi-Pyrénées 
mais un potentiel insuffisamment exploité » 
est le diagnostic sur Albi.  « Qualifier l’en-

seignement supérieur pro-
fessionnalisé et organiser 
les retombées locales de la 
recherche» devient alors  
l’enjeu stratégique. « La 
conjonction d’un pôle ré-
sidentiel attractif et d’une 
offre universitaire specia-
lisée ». « Développer l’at-
tractivité économique par 

le renforcement du pôle d’enseignement sué-
rieur et de recherche » pour Auch. « Un pôle 
de premier plan en Midi-Pyrénées mais des 
risques pesant sur son devenir » est le dia-
gnostic sur Tarbes. La stratégie proposée 
consiste à « conforter le positionnement de 
Tarbes au sein du Grand sud-ouest ».

Info+
http://www.villesmoyennestemoins.fr 

http://www.diact.gouv.fr
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Première
A Toulouse, la nouvelle équipe municipale développe une politique urbaine qui se 
préoccupe de sa richesse étudiante et universitaire. Il est vrai que le Maire Pierre 
Cohen est un universitaire, et que son adjoint aux finances, Joel Carreiras a été 
le  premier conseiller vie étudiante de Lionel Jospin en 1988.  Toulouse a donc 
pour la première fois participé à une réunion de l’AVUF (le compte-rendu de la 
Rencontre des grandes villes universitaires est d’ailleurs en ligne sur www.afuv.fr).  La 
ville n’est pas encore adhérente mais Romain Cujives,  élu chargé de la vie étudi-
ante a « l’intention d’inscrire ce point à l’ordre du jour d’un prochain conseil municipal ».  
Toulouse suit ainsi les exemples d’Albi, Castres et Tarbes.

collectivités
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Participatif
3 Le conseil de la vie étudiante a été installé le 
12 novembre en présence du Maire de  Toulouse 
et d’une centaine d’étudiants. Ce conseil partici-
patif se crée au moment même où à Paris l’expé-
rience est réinterrogée... Deux réunions par an 
sont prévues. Des commissions sont program-
mées. Quelles sont les compétences du CVE ?  Il 
peut formuler des propositions nouvelles pour 
impulser la politique de la jeunesse, être un 

espace de concertation 
sur projet concer-
nant la vie étudiante, 
interpeller le conseil 
municipal 2 fois par an 
après chaque réunion 
plénière, et demander 
à la mairie d’interpeller 
d’autres institutions. 

Info+
www.toulouse.fr
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Christelle Manifet est Docteur en 
Sociologie, maître de conférences au 
Centre d’Etudes et  de Recherche Tra-
vail Organisation Pouvoir (CERTOP) 
est basé à Toulouse. Elle est spécialiste  
de l’impact des politiques territoriales 
sur les modes de gouvernance 
et d’organisation des universités. 
Elle a étudié plusieurs aspects de ces 
politiques : logique de création de 
nouveaux sites universitaires, modes de 
développement de ces sites émergents, 
antennes ou universités nouvelles, évo-
lution des services à la vie étudiante, 
comportements et modes de vie des 
étudiants, pratiques professionnelles 
des enseignants-chercheurs… 

Quelles évolutions majeures notez-vous dans 
les relations entre les universités et les collec-
tivités territoriales ? 

La montée des capacités d’initiatives politiques 
sur les territoires génère aussi de la diversité 
et il faut donc rester prudent vis-à-vis des 
tendances évoquées ici. (...) Aujourd’hui, la 
recherche est souvent le dossier prioritaire. 
Il est vrai aussi que les collectivités reconnais-
sent de plus en plus le potentiel autonome 
des systèmes de recherche et d’enseignement 
supérieur pour le développement des terri-
toires indépendamment de leur articulation 
ou non aux systèmes productifs locaux. Ainsi, 
l’impact du classement de Shangaï en France 
n’a pas seulement touché le ministère ou les 
universitaires mais également les présidents 
de région et les autres élus territoriaux qui 
ont clairement pris conscience de l’enjeu 
d’avoir des pôles universitaires d’excellence et 
(surtout) visibles internationalement. Ce qui 
rompt si besoin avec l’image persistante du 

localisme qui colle aux élus locaux.

Toulouse a inscrit dans son agenda politique 
l’enseignement supérieur, la recherche et la vie 
étudiante. Une innovation ?

C’est indéniablement une innovation, car 
la ville de Toulouse à la différence de la 
plupart des villes universitaires ne s’était 
jamais impliquée sur ce secteur considérant 
que ce n’était pas de sa compétence ou bien 
que cela marchait bien tout seul. Dans un 
contexte de compétition internationale des 
universités, dans un contexte où l’étudiant 
devient une ressource rare, les établissements 
publics intercommunaux - qui ont pris une 
place majeure dans notre paysage local - et 
les municipalités ont tout intérêt à considé-
rer l’importance de l’accueil des usagers et 
personnels des universités et de leur cadre de 
vie. Bien sûr, cette idée n’est pas nouvelle dans 
les villes moyennes, l’innovation vient souvent 
des plus faibles !

Le rapport entre l’Université-centre et les 
antennes est-il en train de changer avec d’une 
part la baisse du nombre d’étudiants et de 
l’autre l’apparition des PRES ?

Les antennes sont automatiquement intégrées 
aux PRES du fait que les universités-mères y 
sont. Vous allez me dire que cette réponse 
juridique ne vous convient pas et vous aurez 
raison. La question est de savoir comment les 
universités vont saisir cette opportunité du 
PRES pour exploiter la ressource de créati-
vité et d’innovation que constitue pour elle 
leur ancrage territorial varié (contexte urbain 
métropolitain ou intermédiaire, contexte de 
ville moyenne et rural, contexte frontalier, en-
vironnements économiques différenciés...).  n

entretien

La ville et le supérieur

Mutations politiques 
“ Vous savez, être enseignantE-chercheuSE aujourd’hui est difficile dans un contexte en 
mutation et de réforme profonde de notre système. (...) D’un côté, on attend de nous 
un fort investissement collectif et de l’autre, on nous encourage à délaisser le navire au 
profit de nos plans de carrières individuels “ nous explique Christelle Manifet en con-
clusion de l’entretien dont nous publions des extraits.  Au-delà ce cri d’alarme, 
qui est dans la droite ligne de Sauvons la recherche d’ailleurs présidée par le tou-
lousain Bertrand Monthubert, son travail de décryptage est indispensable pour 
comprendre les évolutions entre les universités et les collectivités territoriales.

transversales
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en cours
3 Christelle Manifet, a récemment mené l’en-
quête sur des chercheurs-entrepreneurs créa-
teurs d’entreprises, étude parue récemment dans 
la revue European journal of education 2008 et plus 
récemment encore sur le service de formation 
continue au sein des universités françaises. 

Info+
http://w3.certop.univ-tlse2.fr/?MANIFET-Christelle

brèves 
3 Les XXVIIèmes 
Rencontres 
nationales de la 
CEVPU se tiendront 
à  Toulouse du 27 au 
30 novembre 2008. 
Elles porteront sur 
les interactions 
entre  les univer-
sités françaises 
et l’international, 
déclinées autour 
des   questions de 
gouvernance.

 Info+
www.cevpu.com/

3 Facebook. De 
nombreuses univer-

sités s’interrogent 
sur la question 
du sentiment 
d’appartenance, sur 
la nécessité de fidé-
liser les “anciens”. 
Facebook, avec ses 
groupes, ses pages, 
offre un terrain 
d’expérimentation. 
Un classement des 
universités les plus 
présentes sur Face-
book a même été 
mis en place par une 
nouvelle Agence de 
communication. On 
y trouve Toulouse-I 
en cinquième 
position. 

 Info+

http://www.mille-watts.com
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bonnes pratiques

Insertion de haute qualité 

rapport BAIP

Simone Bonnafous, présidente de l’uni-
versité Val-de-Marne, et présidente de 
la commission pédagogie à la CPU, a 
remis le 8 octobre à Valérie Pécresse, 
ministre de l’Enseignement supérieur 
et de la recherche, le rapport sur les 
BAIP. « Chacun  dans son registre, ces 
organismes, tels que (...)  les associations 
d’aide à l’insertion professionnelle des 
étudiants telles que l’association pour fa-
ciliter l’insertion professionnelle des jeunes 
diplômés (AFIJ), apportent des savoir-faire 
pratiques en matière de stratégie de re-
cherche d’emploi, des méthodologies d’ac-
compagnement individualisé de jeunes 
en difficulté (diplômés ou non diplômés). 
Ils ont également acquis une expérience 
comme opérateurs dans l’accompagne-
ment de jeunes éloignés de l’emploi ».

Info+
www.cpu.fr

Pour télécharger le rapport au format PDF

A Toulouse mais aussi sur Albi et Rodez, 
l’AFIJ intervient aussi bien en direc-
tion de jeunes étudiants que de jeunes 
diplômés de Bac+1 à doctorat, diplôme 
validé ou non. Chacune de ces interven-
tions sur la recherche d’emploi s’ef-
force d’être adaptée à la problématique 
spécifique de la formation et du projet 
professionnel supposé des jeunes, par 
filière et niveau de qualification. 

 
Comme chaque année, l’AFIJ Midi-Pyré-
néess  a un agenda chargé : rendez-vous 
emploi à Albi le 14 octobre sur le thème 
de « L’intérim, une solution pour les jeunes di-
plômés », préparation  de Conférences mé-
tiers comme en mai dernier à Toulouse où 
trois conférences ont été organisées dans 
le même mois, simulations d’entretiens ou 
animation d’ateliers pour apprendre à rédi-
ger son CV. 

Ce travail au quotidien est émaillé d’événe-
ments centraux. « Le 19 juin dernier, la Place 
du Capitole à Toulouse se transforme, le temps 
d’une journée, en Forum de la fonction publique. 
La découverte des différents métiers des institu-
tions et services de la fonction publique combi-
née à la possibilité de dialoguer avec des profes-
sionnels ont fait de cet événement un succès qui 
n’aurait pas pu voir le jour sans une forte volonté 
politique. » (Potentiel la lettre des recruteurs de 
jeunes diplômés n°31).

PREPAREZ-VOUS ! 

L’AFIJ Toulouse relaye les actions natio-
nales de l’Association qui vient de lancer 
une campagne à destination des étudiants 
sur le thème : « Étudiants : préparez acti-
vement votre insertion professionnelle ». En 

effet, l’AFIJ qui a sur la seule ville de Tou-
louse-I130 inscrits en 2007 constate que « 
les étudiants en rupture d’études (échecs ou 
raisons personnelles) ou en fin d’études (6 mois 
avant l’obtention du diplôme) sont préoccupés 
par leur avenir professionnel, tandis que les 
étudiants en cours d’études s’intéressent peu à 
leur future insertion professionnelle. » 

 DES DOCTORANTS... AUX  QUARTIERS

En Midi-Pyrénéess, l’AFIJ travaille dans le 
cadre d’une convention avec l’INP de Tou-
louse depuis 2001 (après 3 ans de parte-
nariat informel), avec les Ecoles Doctorales 
de l’UTM depuis 2006 et en partenariat 
avec l’Ecole Doctorale Biologie Santé Bio-
technologie depuis 2003. Elle aide les doc-
torants, de l’université Toulouse-Le Mirail, 
à mettre en place un projet CIFRE afin qu’ils 
puissent avoir un lien avec le secteur privé 
dès le début de leur thèse et un finance-
ment.

L’AFIJ mène aussi une action expérimentale 
pour la troisième année consécutive dans le 
cadre d’un dispositif « action de préparation 
aux concours de la Fonction Publique en faveur 
des jeunes issus des quartiers défavorisés ». 
Enfin, depuis quelques semaines, l’associa-
tion, sur la Haute-Garonne, s’est également 
engagée dans la dynamique du plan Espoir 
Banlieue. Elle accompagne, dans le cadre 
des contrats d’autonomie, des jeunes en re-
cherche d’emploi de 16 à 25 ans domiciliés 
en zones CUCS de tous niveaux de qualifi-
cation. Des plus formés au moins diplômés, 
l’AFIJ a une véritable mission de service pu-
blic. n

Info+
www.afij.org

www.potentiel.info/

Partenaires extérieurs
L’Association pour faciliter l’insertion des jeunes diplômés (AFIJ) souhaite devenir 
l’un des principaux « partenaires extérieurs » des Bureaux d’Aide à l’Insertion Pro-
fessionnelle des étudiants (BAIP) que les universités vont construire progressive-
ment et qui seront opérationnels, pour la plupart, dès la rentrée 2009. La réussite 
de l’installation de ces Bureaux au sein de  l’Université de Toulouse, dans le cadre 
de sa mission d’insertion professionnelle, nécessitera une réelle mobilisation tant 
des étudiants que des universitaires.  Pourquoi faut-il faire confiance à l’AFIJ ? 
Une réponse concrète à cette question s’impose : zoom régional sur la diversité 
des actions de l’association. 

parcours
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emploi étudiant
3 L’université Toulouse-I Sciences sociales 
a signé le 29 janvier 2008, les trois premiers 
contrats relevant de l’emploi étudiant. Les 
trois étudiants ont été affectés respec-
tivement en bibliothèque universitaire, à 
l’accueil et au conseil des étudiants, en salles 
informatiques libre accès, pour effectuer 
du monitorat, et à l’OVE (Observatoire de 
la vie étudiante) pour l’aide à la réalisation 
d’études concernant l’insertion profession-
nelle des étudiants.
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Au cours de l’année universitaire 
2008/2009, l’Afev d’Albi a un pro-
gramme chargé. Près de 350 enfants 
vont être accompagnés sur le secteur 
Tarn/Aveyron par 300  étudiants 
bénévoles issus de tous les établisse-
ments post-bacs. La plupart viennent 
du centre Champollion d’Albi. 

Pendant 2 heures par semaine, l’étudiant 
aide concrètement un enfant ou un jeune 
à un moment-clef de son parcours éducatif. 
Les enfants sont ciblés , par les enseignants, 
ou les assistantes sociales, de la maternelle 
jusqu’à la terminale, là où se jouent les iné-
galités et les processus d’exclusions.  

APRENTISSAGE MUTUEL 

Avant de devenir chargée de communica-
tion sur Albi, Elyn Monatin a été bénévole. 
Elle raconte avec émotion son parcours : 
«  J’ai accompagné une jeune fille auparavant 
et l’important, ce qui est étonnant, c’est la re-
lation d’échange qui s’installe. C’est émouvant. 
C’est à double sens, on apprend de l’autre au-
tant que l’on apporte. On apprend beaucoup 
sur la culture de chacun, il n’y a pas de hié-
rarchie. C’est de l’entraide, on y développe des 
capacités d’écoute et d’analyse. » 

Les étudiants interviennent sur le Tarn 
(Albi, Saint Juéry, Carmaux,Gaillac, Graul-
het, Castres, Mazamet, Aussillon) mais aus-
si dans l’Aveyron sur la commune d’Onet-
le-Château. Ces 2 heures se planifient en 
fonction de l’emploi du temps et du domi-
cile de chacun, sachant que les étudiants 
reçoivent l’appui d’une équipe permanente 
(salariés et volontaires)  et bénéficient de 
formations.

RECONNAISSANCE 

Au centre universitaire JFC d’Albi et de 
Rodez, l’engagement citoyen des étudiants 
est valorisé dans le cadre de leurs études. 
En effet, depuis l’année dernière, l’accom-
pagnement à la scolarité peut être choisi 
en tant qu’unité d’enseignement d’ouver-
ture par l’étudiant, lui permettant de vali-
der son année. Cette reconnaissance dé-
montre que l’investissement des étudiants 
dans leur ville, mais aussi des compétences 
acquises sur le terrain, comme s’engager 
dans la construction un projet social sur la 
durée, la mise en place de pédagogies al-
ternatives, la capacité à s’auto-évaluer, et 
à se responsabiliser, font partie intégrante 
d’une formation universitaire. Le dyna-
misme de l’Afev s’exprime aussi par de mul-
tiples actions :  fiestas étudiantes ou encore 
conseils pour trouver une formation BAFA 
ou un poste d’animateur. Enfin, et c’est un 
point fondamental car rien ne pourrait se 
faire sans la coordination des actions de 
solidarité, le centre Champollion accueille 
aussi gracieusement l’antenne locale de 
l’Afev. 

Cette reconnaissance est aussi perceptible 
par la liste partenaires locaux : le Conseil 
Général du Tarn, le Conseil Régional Midi-
Pyrénéess, la ville d’Albi, la ville de Castres, 
la ville de Saint-Juery, la Communauté de 
Commune du Carmausin, la CAF du Tarn, 
la DDASS du Tarn, l’ACSE, le Contrat Ur-
bain de Cohésion Sociale d’Albi/St-Juery et 
de Castres/Mazamet, la ville d’Aussillon, 
la Préfecture du Tarn, et l’Université JF 
Champollion. n

 

être utile

Les 10% d’Albi

Galop d’essai réussi
“ Avec l’Afev c’est une longue histoire  qui a débuté en 1992 avant l’existence même 
du pôle universitaire” confie Jean-Pierre Cabrol, Secrétaire général du Centre 
universitaire JF Champollion à Albi. En 2007, l’établissement regroupe 3190 étu-
diants. Et ce sont 300 bénévoles qui participent à ce “ galop d’essai qui offre une 
ouverture sur les réalités sociales et qui établit un pont entre toutes les générations.” 
Cette présence favorise la vie sociale et les solidarités. Elle est reconnue par les 
universitaires et les élus.  Dés lors les étudiants deviennent une ressource pour 
un territoire. Un concept qui dépasse les frontières. 

engagements
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euro-region
3 L’Afev s’est aussi implantée à Barcelone.Le tra-
vail européen mené par l’association lui permet 
ainsi de travailler sur un projet de campus euro-
régional solidaire (Voir Universités & Territoires 
n°54). 

Info+
barcelone.afev.org

3 Pour suivre l’ensemble des  projets et des 
actions de l’Afev sur la région Midi-Pyrénées. 

Info+
http://toulouse.afev.org

http://albi.afev.org
http://tarbes.afev.org
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Faciliter l‘accès à la presse et accompagner les étudiants 
est la mission fondamentale de l’OFUP. Parcours de Yoann 
Quentrec, Breton séduit par la presse et nouveau respon-
sable local sur Toulouse. 

« Avec l’OFUP, c’est une vieille histoire » explique Yoann Quentrec du 
haut de ses 25 ans. Ce sont des cousines bretonnes qui  « grâce 
à l’OFUP » l’abonnent à un journal. C’est naturellement, lorsqu’il 
arrive à l’université en économie à Brest, qu’il renouvelle son abon-
nement au Monde « mais aussi aux Echos pour être certain de réussir 
ses études.»  Au cours de son cursus universitaire, il enchaîne de 
nombreux jobs étudiants, de commis de cuisine à ouvrier du bâ-
timent. C’est la possibilité de « bosser sur sa fac et de se faire payer 
ses abonnements » qui le motive pour présenter son CV à l’OFUP. 

CONVIVIALITÉ

« J’ai commencé sous la pluie à Brest et poursuit aujourd’hui avec l’OFUP, 
à Toulouse c’est le soleil.» plaisante Yoann. Toulouse et sa région 
sont  accueillantes. « Les relations de la FSE en passant par l’UNEF 
aux corpos indépendantes ou affiliées à la FAGE ou PDE sont de bon 
voisinage. On s’entraide parfois. » Et Yoann raconte comment cet 

été sur Rangueil, l’OFUP a par-
ticipé à la création d’un « mini-
village étudiant » avec toutes les 
associations et les syndicats étu-
diants en accord avec l’université 
qui a vu dans cette initiative un 
facteur d’ordre dans la gestion 
des inscriptions universitaires. 
L’OFUP a apporté les tentes 
pour être protégé du soleil. La 
corpo de science a distribué de 

l’eau fraîche. Que de la convivialité... 

Cette démarche de proximité est au coeur de la nouvelle ambition 
de l’OFUP.  Yoann, désormais en CDI, souhaite permettre aux étu-
diants des sites universitaires comme Albi ou Tarbes de bénéficier 
aussi d’un accès à la presse.  n

portrait

Parcours de presse 

brèves
3 Toulouse-I.  La Corpo Arsenal, 
(FAGE) en partenariat avec Avenir 
Santé et Top 25 a organisé le jeudi 
16 octobre 2008 une action de 
sensibilisation à la conduite sous 
influence et à la prévention rou-
tière sur le Parking de  Toulouse-I. 
200 étudiants ont pu tester leurs 
réflexes sur un simulateur de 
conduite et sur un karting avec un 
ordinateur de bord embarqué qui 
simule la conduite sous influence.

3 Toulouse-III.  Bienvenue. Avec 
3000 étudiants étrangers soit près 
de 10% de ses effectifs, Toulouse-
III a organisé le 30 octobre la 
première journée d’accueil des 
étudiants étrangers sur le thème 
du Maghreb. Une première avec la 
présence de nombreux diplomates. 

Nouvelle donne
La vie étudiante... cela s’organise ! C’est finalement ce que démontre avec brio 
le travail de proximité mené par le reponsable local de l’OFUP à Toulouse. 
L’encadrement mené par l’association des étudiants chinois de Toulouse plaide dans 
le même sens. Et ce ne sont pas les différents établissements qui organisent des 
journées d’accueils d’étudiants étrangers ou les associations étudiantes qui veulent 
sensibiliser à la conduite sous influence qui nieront cette évidence. Ces différents 
acteurs et les thèmes qu’ils portent prouvent que la question sociétale est au coeur 
de la nouvelle donne universitaire.

vie étudiante
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Communiqué de presse  
Mardi 28 octobre 2008 

Première journée d’accueil 
des étudiants étrangers  à l’UPS 
      sur le thème du Maghreb

Jeudi 30 octobre 2008, à partir de 10 heures, 
l’université Paul Sabatier célèbre,

pour la première fois, les étudiants étrangers
qui composent

10% de ses effectifs, soit 3 000 étudiants. 

Cette année, c’est le Maghreb qui est à l’honneur. 

La journée commencera tambour battant avec des visites du campus de l’université,
à 10 heures et à 11 heures, du Forum au Sentier nature en passant par la nouvelle 
bibliothèque et les restaurants universitaires. L’occasion de découvrir le campus, avec 
pour guide Julien Salva, ancien président de Véracruz. 

A partir de 15 heures, une cérémonie d’accueil, animée par le président de l’université 
Paul Sabatier, Gilles Fourtanier, est prévue au Grand Auditorium de l’Université, 118, 
route de Narbonne, Toulouse. 

Sont attendus à cette occasion :
• Mohammed AMEUR, ministre délégué chargé de la communauté marocaine 

résidant à l’étranger
• Abdallah BOUSSOUF, secrétaire général du conseil de la communauté 

marocaine résidant à l’étranger 
• Abdelhamid ABDAOUI, consul d’Algérie
• Abdellah BIDOUD, consul du Maroc
• Sélim HAMMAMI, consul de Tunisie
• Hafid BOUTALEB JOUTEI, président de l’Université Mohammed V-Agdal de 

Rabat
• Jacques ERSCHLER, président du PRES-Université de Toulouse 
• Alain BENETEAU, vice-président du Conseil régional 
• Pierre COHEN, député-maire de Toulouse 

A 17 heures, place aux musiciens de “L’esprit du Village” et à la découverte des saveurs 
du Maghreb dans le Hall de l’administration centrale. 

Contacts presse 
Alexandra Guyard, Attachée de presse, Université Paul Sabatier, 05.61.55.84.13, 06.25.54.18.57 

Veronique Prévost, 05.61.55.74.67

made in Toulouse
L’Union des Chercheurs et des Etu-
diants Chinois en France (UCECF)
dispose d’une Section à Toulouse (ST) 
qui compte aujourd’hui plus de 1000 
membres inscrits. L’agenda en ligne pour 
les 15 derniers jours d’octobre révèle la 
structuration du mouvement étudiant 
chinois :  « appel aux bénévoles et les spec-

tacles Préparation de la fête du Nouvel An Chinois 2009 » , information 
sur le changement d’heure qui entraîne « 7 heures de décalage par 
rapport à la Chine » , compte-rendu du « Match amical du bascket 
entre UCECF Toulouse et Bordeaux » ou encore présentation de la 
« Semaine d’accueil étudiant international ». 

Info+
http://tls.xuelian.free.fr/ 
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En avril 2006, un étudiant tétraplégique de l’université Tou-
louse-II Le Mirail saisit la Halde. L’étudiant en informatique 
« estime avoir été pénalisé car les secrétaires choisis par l’uni-
versité pour retranscrire sous sa dictée n’avaient pas un niveau 
d’études adapté ». Cette question a fait l’objet d’un rapport 
spécial de la Halde (JO 24 /10/2008). Cette médiatisation sur 
une question pédagogique ne saurait faire oublier que Tou-
louse développe aussi des actions originales.

Suite à la saisine de l’étudiant toulousain, la Halde recommande que 
« les candidats aux examens et concours (...) présentant un handicap puis-
sent prétendre, dès lors que la présence d’un secrétaire est nécessaire, à 
une assistance assurée, prioritairement, par un enseignant de la discipline 
faisant l’objet de l’épreuve et, à défaut, par un secrétaire, ayant un niveau 
adéquat dans la matière faisant l’objet de l’épreuve ». Elle demande de 
modifier la circulaire du 26 décembre 2006 en ce sens. 

BONNES PRATIQUES

L’association Umen, menée par des étudiants valides et handicapés 
de Toulouse, organise des activités sportives en montagne pour les  
étudiants valides et handicapés. Cette initiative originale a été quali-
fiée de « bonne pratique » par la CPU. Dans le même sens, le Groupe-
ment pour l’Autonomie des étudiants Handicapés en Milieu Univer-
sitaire, qui rassemble en son sein les établissements d’enseignement 
supérieur toulousains, le CROUS, et quatre associations représenta-
tives des personnes handicapées et le Service d’Accompagnement et 
d’Hébergement pour Étudiants Handicapés Dépendants ont monté 
un projet symboliquement intitulé « Un étudiant parmi les autres ». 
Un logement adapté en résidence universitaire, pour 20 étudiants 
handicapés à Toulouse, est le défi réussi de cette coordination qui a 
reçu le Prix 2007 « S’unir pour agir » Fondation de France - La Croix, 
et  le Prix Handinnov partenaire MAIF. n

Info+
www.halde.fr

http://umen.asso.free.fr
www.gahmu.org

Handicap

Etudier et vivre

OVE
3  Le président de 
l’OVE, Guillaume 
Houzel, qui a fini son 
mandat en 2007, a offi-
ciellement démissionné 
en septembre 2008. 
Il n’est toujours pas 
remplacé...Faut-il s’en 
inquiéter ? Le rapport 
Lambert qui préconise 
de confier aux Agences 
de la vie étudiante 
une mission régionale 
d’observation aurait pu 
aussi indiquer que les 
résultats des enquêtes 
de l’OVE peuvent aussi 
être fournis régiona-
lement.

3 Les observatoires 
sont pourtant de plus 
en plus nombreux. Pour 
la région Midi-Pyré-
nées, on en trouve sur 
Toulouse-I, II et III mais 
aussi à Albi.  

Info+
www.univ-tlse1.fr/ove
www.univ-tlse2.fr/ove

www.e4.ups-tlse.fr
www.univ-jfc.fr/ove

Discrimination
« Prévenir et lutter contre les discrimi-
nations : observer, mesurer pour mieux 
agir » est le thème du Colloque or-
ganisé le 10 décembre 2008 à l’IEP 
de Toulouse. La mise en œuvre de 
la politique publique de lutte contre 
les discriminations a permis le dé-
veloppement en région Midi-Pyré-
néess de nombreuses initiatives dans 
plusieurs domaines et notamment 
celui de l’emploi. 

Quelle évaluation de l’impact de 
ces actions ? Comment observer et 
mesurer les effets de ces interven-
tions ?

Ce colloque sera l’occasion de 
mettre en débat les expériences 
et initiatives ainsi que les réponses 
existantes, pour réaliser l’état des 
lieux d’un enjeu désormais partagé.

Il est le fruit d’un partenariat entre 
l’Acsé (Agence nationale pour la 
Cohésion Sociale et l’Egalité des 
Chances), la Ville de Toulouse, l’IEP 
(Institut d’Etudes Politiques) et 
l’AFIJ (Association pour faciliter l’in-
sertion des jeunes Diplômés).

Info+
Lydie Esteves  - Email : esteves@afij.org

Enjeux partagés
Le Colloque organisé en partenariat entre l’Acsé, l’AFIJ et l’IEP de Toulouse, sur 
le thème  « Prévenir et lutter contre les discriminations : observer, mesurer pour mieux 
agir », illustre à merveille le concept de responsabilité sociale de l’université. La 
question du handicap, avec l’ambition de permettre aux étudiants handicapés 
d’étudier et de vivre dans les meilleures conditions possibles, a aussi son lot de 
“bonnes pratiques”. Ce sont là quelques exemples parmi d’autres. L’observation 
qualitative - et de proximité - est indispensable pour éclairer les acteurs publics sur 
les politiques à mettre en place ou à infléchir. 

stratégies
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